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Corrigé et barème – La monarchie absolue : Louis XIV
Versailles, l'État royal et la centralisation du pouvoir

Durée : 55 min – Sans document – Sur 20 points · Histoire 4ᵉ

Exercice 1 – Repères : dates et lieux (4 pts)

a) Fronde → mort de Mazarin → Nimègue → Versailles → Utrecht. (1)

b) 1648 · 1661 · 1678 · 1682 · 1713. (1)

c) 72 ans, c'est de 1643 (avènement) à 1715 ; de 1661 à 1715, le règne personnel dure 54 ans. (1)

d) À Reims ; le sacre fait du roi un élu de Dieu (droit divin) : lui désobéir, c'est désobéir à Dieu. (1)

Repère — Deux durées cohabitent : 1643-1715 (règne) et 1661-1715 (règne personnel) — l'erreur la plus
courante du chapitre.

Exercice 2 – Vocabulaire et acteurs (4 pts)

a) Régime où le roi concentre tous les pouvoirs et ne répond qu'à Dieu ; mais il respecte les lois
fondamentales (succession, domaine) et les privilèges des provinces et des ordres. (1)

b) Gallicanisme : indépendance de l'Église de France vis-à-vis du pape (Quatre Articles, 1682) ;
jansénisme : courant catholique austère de Port-Royal, persécuté par le roi. (1)

c) Colbert, finances : manufactures, marine ; Louvois, guerre : armée permanente, casernes ; Vauban,
ingénieur : forteresses de la « ceinture de fer ». (1)

d) Politique visant à faire entrer de l'or en exportant plus qu'on n'importe : manufactures royales
(Gobelins), droits de douane, compagnies de commerce, marine. (1)

Erreur fréquente — Gallicanisme, jansénisme, protestantisme : trois « ismes » que le roi traite
différemment — il défend le premier, persécute les deux autres.

Exercice 3 – Analyse de document : Bossuet et le droit divin (4 pts)

a) Bossuet, évêque de Meaux, précepteur du Dauphin ; traité politique destiné à former le fils de Louis
XIV ; écrit vers 1679, publié en 1709. (1)

b) « Le prince ne doit rendre compte à personne de ce qu'il ordonne » ; « Sans cette autorité absolue, il
ne peut ni faire le bien ni réprimer le mal ». (1)

c) Le roi est l'élu de Dieu (droit divin) ; désobéir au roi devient un péché, une révolte contre Dieu. (1)

d) Refus d'un Premier ministre en 1661 ; révocation de l'édit de Nantes décidée seul (1685) ;
intendants qui exécutent ses ordres ; ordonnances unifiant le droit (deux suffisent). (1)

Méthode — Présenter un document, c'est répondre à quatre questions — qui ? quoi ? pour qui ? quand ? —
avant de citer le texte entre guillemets.
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Exercice 4 – Vrai ou faux ? Justifie chaque réponse (4 pts)

a) Faux : il les choisit dans la bourgeoisie ou la petite noblesse de robe (Colbert, Louvois), car un grand
seigneur a ses propres fidèles et pourrait le menacer, comme pendant la Fronde. (1)

b) Faux : environ 200 000 huguenots s'exilent avec leurs savoir-faire et capitaux ; le royaume perd des
artisans, des marchands et des marins, l'Europe protestante s'unit contre lui. (1)

c) Vrai : Flandre, Franche-Comté, Alsace sont gagnées, mais 30 ans de guerre, la capitation, le
dixième, les famines de 1693-1694 et 1709 ont épuisé le royaume. (1)

d) Faux : ils servent la gloire du roi et son image en Europe (propagande) — le français devient la
langue des cours ; le plaisir n'est qu'un moyen. (1)

Attention — Chaque affirmation fausse contient un vrai élément (ministres, protestants, arts) : c'est le
lien de cause à effet qu'il faut vérifier.

Exercice 5 – Développement construit : comment Louis XIV impose-t-il
son pouvoir absolu ?

(4

pts)

a) Attendu : une introduction qui situe (1661-1715), deux parties nettes, des dates et des noms précis,
une conclusion. (1)

b) Ex. : droit divin (Bossuet, sacre), Roi-Soleil, portrait de Rigaud ; Versailles (1682), lever, grand
couvert, noblesse domestiquée. (1)

c) Ex. : ministres bourgeois (Colbert, Louvois), intendants, ordonnances, armée de 300 000 hommes,
forteresses de Vauban ; révocation de 1685. (1)

d) Ex. : lois fondamentales, privilèges des provinces, lenteur des communications, résistance des
huguenots et des jansénistes. (1)

Le point clé — Un pouvoir s'impose par la persuasion (image, religion, cour) autant que par la contrainte
(administration, armée) : le plan suit ces deux logiques.


